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Jean-Pierre Mauquest, maire de Montebourg. - Crédit

BIEN QUE  les  éléments  présentés  à  l'issue  de  ce  comité  technique  soient  provisoires,  ils

donnent tout de même une idée des orientations à venir pour la rentrée. Comme chaque année,

ces décisions soulagent certains et inquiètent d'autres.

Classe sauvée à Chef-du-Pont

Les  parents  d'élèves  de  Chef-du-Pont  avaient  décidé  de  poursuivre  la  mobilisation  jusqu'à

Saint-Lô hier, jour du comité technique. Les efforts ont visiblement été payants puisqu'il n'y a

plus de menace de fermeture de classe à la prochaine rentrée. « Cette décision montre qu'on a

eu raison de batailler, indique Mathilde Anne, parent d'élève. Nous avons effectué avec les élus

un gros travail pour évaluer auprès des communes voisines, des assistantes maternelles et des

familles les effectifs potentiels de l'année à venir. Nous arrivons à 121 élèves, pour un seuil à

120. »

Parmi les arguments avancés, le risque de surcharge des classes : « On aurait  eu, avec le

dédoublement des CP, des petits effectifs dans ce niveau et en parallèle des classes à 27 ou 28

ailleurs. Ce n'était pas cohérent. » Les parents vont néanmoins poursuivre les actions jusqu'à la

décision finale de l'Académie.

Une fermeture à Montebourg

La  décision  de  fermeture  d'une  classe  en  élémentaire,  Jean-Pierre  Mauquest,  maire  de

Montebourg, s'y attendait. « Nous avions bien sûr été avertis par l'Inspection académique d'une

possible fermeture. Nous avons perdu en quatre ans 11 % de nos effectifs en élémentaire, c'est



donc difficile de contredire cette décision. »

La municipalité  cherche à  garder  une  dynamique  en matière  d'offre  de  logements  pour  les

familles, d'installation d'un pôle petite enfance mais aussi, un regard sur le lycée. « Forcément,

les effectifs du primaire se répercutent sur le collège. Avec 214 élèves, nous sommes plutôt un

petit établissement. Il faut rester prudent sur ce sujet également et éviter de passer sous les 200

élèves. »

Et à Cherbourg- Octeville ?

Si  la  situation  reste  en  l'état,  Cherbourg-Octeville  serait  concernée  par  deux  fermetures  de

classe,  aux  Tournesols  et  à  Bayet.  Une  troisième  pourrait  s'ajouter  avec  Doisneau.  Une

ouverture pourrait en revanche être prononcée pour le site Jean Goubert. « Nous avons bien sûr

fait  par  de  nos  réserves  et  apporté  nos  éléments  concernant  les  fermetures  »,  a  indiqué

Sébastien Fagnen, maire délégué de Cherbourg-Octeville.

Les  projets  de  logements,  notamment  à  proximité  de  l'école  Bayet  sont  défendus  par  la

collectivité. « En ce qui concerne l'école des Tournesols, située dans un quartier prioritaire, on

souhaiterait que ce site, qui a connu des fragilités, soit conforté pour cette rentrée. À Doisneau,

je reste confiant : nous sommes très proches du seuil. »

La fusion gelée à Equeurdreville

À Équeurdreville,  les parents d'élèves de l'école Joseph-Bocher se sont rassemblés hier.  Le

projet de fusion avec d'autres écoles communales est gelé pour le moment. « On est vraiment

soulagés », indique Noémie Touzet. Lire notre article en page 11.
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